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L'EX-GÉNÉRAL GIRAUD SUCCÈDE A DARLAN 
et prend le titre de haut commissaire pour l'Afrique du Nord 

/ / Ail right! J'ai fait tout mon devoir 
s'écria le jeune meurtrier en voyant sa victime touchée à mort 

/ / 

Le tnyttere voulu qui entoure la • toutes let communication» tilépho' 
tragique de l'amiral i niques. — prouve bien que l'attitude 

toute* les hypothèses ! américaine coche une vérité qu'il ne 
' faut pas faire connaître maintenant 
au monde et surtout aux popula
tions de l'Afrique du Nord. 

La nomination de l'ex-gènèral 
Giraud comme successeur de l'ex-
amlral Darlan est-elle de nature à 
mettre d'accord Londres et Washing
ton sur la question de dissidence 

e* donne libre cours aux explications 
ta* plus diverses. 

A qui profite la crime T II est cer
tain que nombre de personnes ont 
pensé que dane las circonstances pré
sentes, et a cause de la rivalité 
déclarée de l'Angleterre et de l'Amé
rique en Afrique du Nord, l'assassi
nat da l'homme de confiance de 
Washington, celui qui avait rendu 
poeetble l'agression anwnootne en 
miitjaHmnf les forces françaises de 
l'Algérie et d u Maroc, pouvait profi
tât en premier lieu exux Anglais. Les 
dernières paroles quaurait pronon-
céee la moribond laisseraient croire 
qu'il ne se faisait pas d'illusion sur [ 

k Vichy donne le» précisions suivan
tes au sujet de cette élection : 

« Le « Ouiieell de l'Empire fran
çais ». charge d'élire un successeur 
de l'amiral Darlan. a'eat réuni same
di, à 13 h. Les dispositions arréteea 
1* 2 décembre prévoyaient qu'en oaa 
d'empêchement ou d'absence du 
haut-comraissairs. las affaires cou
rantes seraient confiées au général 
Nogués. En cas d'empêchement ou 

On peut en douter, Quand on voit j d'absence de longue durée, le Con
somment cette nomination est i sell â Bmptrs se réunirait pour élira 
accueillie dans la capitale anglaise 
où Us oracles officiels ne veulent 
voir dans cette mesure qu'une solu
tion temporaire. 

devoir I 

L'exécution d a meurtrier 

Le meurtrier a été exécuté samedi 
matin, peu de temps avant les obsè
ques de sa victime. Son nom est 
toujours tenu secret pour des raison* 
que les Anglo-Saxons et la dissidence 
disent... militaires. 

Madrid. 27 décembre 
^ i n t e n t i o n * de' « u x oui "a i l l en t ^ N e w - Y o r k 
arma la meurtrier. Et on ne fera 
croire d personne que des « raisons 
d'ordre militaire > empêchent de 
révéler ridentité de oe dernier, dont 
l ultime déclaration.' < AU right, j'ai 
/a i t tout mon devoir », est presque 
une révélation d'origine. 

S'il s'agissait d'un Français, d'un 
a l lemand ou d'un ital ien, la discré
tion des autorités américaines n au
rait pa» as raison d'être, fait-on jus
tement remarquer. Il en est autre
ment, bien entendu, * il eit question 
d'un règlement de compte entre les 
alliée. Il g a aussi les att itudes dif
férentes observées par la presse de 
Londres et celle de New-York. La 
première dissimule mal ta satisfac
tion d'un événement qui arrange 
esses bien tes affaires de l'Angleterre 
an Afrique. Darlan, on le sait, n'était 
pae populaire outre-Manche, ou l'on 
ne pouvait oublier les viotentee dia
tribe* antianslaise* prononcées a 
s i s inf»! reprise* par l'amiral alors 
qu'il exerçait en France des fonc
tion* de premier pian. 

Le drssss d'Alger s provoqué, au 
«uns» s a s. don* ta* journaux améri-
eaime une tndifnatton qui t'est ma-
• l /ssiee par de* menaces de repré-
taeemm. Cette, tnemgntion, i l est vrai, 

vite, sans doute 
pour dee raison* d'ordre 

Mate te «ait que le* 
elle* du meurtre de l'amiral 

un successeur 
> C-orrfamVmerrt à ors dispositions, 

le Conseil d'Empire «'est réuni same
di et a porté son cil >lx sur le générai 
Olraud. 

» Le communiqué est ainsi conçu : 
< Les membres du Conseil d'Empi

re ont choisi le général d'armée Hon
da l'ex-emiroil Darlan rt ç n ^ u d p o u , assumer les fonctions 

i'eat écrié lors de «ou arrestation : : d e haut-cornrntssaire e n Afrique du 
AU right, J'ai a e o œ p l l tout mon N o T a w pou,. e x e r e e r i , commandé-

ment suprême des forces terrestre», 
maritimes et aériennes françaises. » 

• On mande 

Le» obsèques 
Le* obsèques de l'ex-amlrel Darlan 

ont eu lieu nier à la cathédrale 
d'Al«er. 

Le corps a été transféré au palais 
d'Eté avant d'être Inhumé. 

Outre M'" Darlan et plusieurs gé
néraux français, tes généraux améri
cains ELoenhower, Cunnlngham et 
Olark assistaient a la cérémonie fu 
nèbre. 

L'information de l'agence arnért-
calne « United Preas >, qui rend 
compté de laoé t^monle , n e t a * * * I ZratsUm aa* m-TSe* t » s u . oZ. 
mot de la présence de représentante U ^ , ^ uatjmsmmm 
de* autorités militaires anglaises. Qa ^ ^ ^ ^ muteu* «uto-

L a s u u i n a-t-i l é té réel lement 
exécuté ? 

Vichy, 'se décembre. — Les cercles 
officiel* vtchyssola soulignent tout 
particulièrement à propos de l'aasas-
ainat de l'amiral Darlan : 

1°) Que le général Bisenhowor n'a 
autorisé la diffusion oe l'Information 
annonçant 1 attentat que dix heure» 
après que celui-ci se fût produit. 

2*) Que, Jusqu'à l'heure actuelle, 
on Ignore toujours le nom de 
l'auteur. 

On précisa encore à Vichy que si. 
en l'occurrence, 11 s'agissait d'un 
Français fidèle au gouvernement 
Laval, ou d'un ressortissant allemand 
i u italien, les agencée de prtuss 
anglo-saxonnes se seraient empres
sées de donner toutes précisions dô-

La tacertnon 
On mande à ragsnee* Reutar i 
s Le < Conseil de l'Empire fran

çais . a élu à ' " " " f ? ^ * ? * ^ ; d ' a e * m t s gaull iste , pour 
Olraud comme successeur de 1«mirai | , e u x ar)tat_ D , tous l i e Journaux de 

a aone ex-non occupée, seul le 

risée de Vlohy qu'il ne peut y avoir 
de doute que les Anglais n'aient tiré 
les ficelles dans' l'r-TtTInrt de 1 ex-
amlral Darlan et ne se soient servie 

commettre 

Darlan et tut a conféré le titre de 
Darlan n'ont été connues que d i« |naat-coinm1—tr« pour l'Alrtque d u , , Mo^^ur > consacre dee cotn 
heure* âpre* l'attentat, — le généralINord. » taire* au meurtre 
XUenAower ayant fait interrompre \ Uns dépéohs parvenus de Tanger | f Tandis qu'à Washington, écrit ce 

'Journal, on verse des larmes d'atten
drissement, on se livre a Londres a 
une véritable sjasjSJ du scalp. » 

D'autre part, on annonce de Tan
ger que les nouvelles qui parvien
nent là-bas sont fantaisistes et con
tradictoires. Personne ne semble 
croire vraiment que l'assassin ait été 
réellement exécuté. On ne comprend 
pae comment un Jeune homme sans 
mandat aurait pu obtenir aussi faci
lement une audience d'un officier 
d'un grade aussi élevé. 

Darlan est t o m b é 
•ont les coup» de Churchill, 

dit-on à Beriin 
Berlin. 26 décembre. — La « Cor

respondance diplomatique et politi
que allemande » écrit . 

Il ne faut pas tant de perspicacité 
pour donner une réponse a la ques
tion de savoir où se trouvent le* 
Instigateurs du meurtre. 

Quelques heures après la publiée-
t J .n du premier communique rela
tif à l'assassinat, l'émetteur de Lon
dres a déclare que la balle qui avait 
touciié LVtrlan avait résolu un pro
blème ardu et éliminé une grande 
difficulté. 

En même temps qus d'autres com
mentaires anglais, cette assertion 
révèle suffisamment que les Britan
niques avouent d'une façon cynique 
que le meurtre n'avait pour but q u e 
la défense de leurs Intérêt*. 

Au cours de ces dernières semai
nes, le conflit surgi entre l'Angue-

Le a o a v e a a billet de v i a f t f ranc i qui r ient d'être mi» e n circulation 

La domination anglo-américaine' faut pat l'oublier, entre les concep-
e n Afrique du Nord et dans le Pro- \ tions américaine* de la vie, de la 
che-Oriemt replace au premier rang civilisation et las conceptions isla-
de l'actualité le problème mueul- miques. Il serait puéril de ne voir 
mon. Cest parce que la France dans le musulman qu'un homme 
M'était penchée sur ce problème 
avec une compréhension bienveil
lante, dont un esprit de justice et 
de loyauté, qu'elle était parvenue 

drôlement habillé de grandes tuni
ques de laine blanche, de culottes 
bouffantee, de gilets vieux rose, vert 
amande ou bleu pastel, qui donne 

députe longtemps déjà à dissiper des poignées de main en quatre 
tout let malentendus, à rapprocher \ tempe, mange avec tes doigts, fait 
dee points de vue qui, au premier \ des boulettes de couscous, porte le 
abord, pouvaient paraître tneond- \ fez et dort au soleil. Non, le musvl-
Uabttt. et à s'attirer le* tympathle* mon est un homme qui te dit toli-
*Tun peuple qui ne donne pas faci- daire des 360 mill ions d'hommes, 
•entent ta confiance- r&pandu* sur toute la 

terre et l'Amérique du Nord au sujet 
la position nord-africaine s 

envenimé notaWement, Darlan étant 
un homme de main de Rouan mit. Il 
avait aidé tes Yankees à hisser le 
drapeau étsl lé en Afrique. Tout com
me la France avait dû rjslsssr pavU 
Ion à Fadhoda, en présence de l'ac
tion coloniale anglaise, l'Angleterre 
a dû s'Incliner devant les Etats-Unis 
en. Afrique du Nord. Darlan est tom
bé sous les coups des sbires de If. 
Churchill. Il n'est plus personne au 
monde qui aura encore quelque 
doute sur ce point. 

Dane son commentaire sur la mort 
de l'amiral, le correapjodant diplo
matique de Reuter observe : 

Le destin de Darlan constitue 
un avertissement à toux les tral 
très. » Nous ne pouvons qu'approu
ver cette opinion. A l'époque où Dar 
lan faisant grand étalage de son col-
laooratlonnlsme, 11 as plaisait * re
péter que sa famille avait mené con 
t*s l'Angleterre une lutte qui avait 
duré truie cents ans et au cours de 
laquelle ene avait été presque entiè
rement exterminée. A l'heure actuel 
le. U est devenu lui-même la victime 
des méthodes détnocratlquea chères 
à Londres et a Washington. L'Intel 
llgence Deivkj» et les gangsters de la 
politique luusmuitienne sont l'ex 
pression de l'esprit criminel qui se 
cache derrière la phraséologie vide 
de toute substance et les discours 
humanitaire* des démocraties oocl 
dentales, n serait intéressant de voir 
un peu ce qui es passe dans la cou
lisse cher n ia ennemis al l'Angleterre 
et l'Amérique du Nord commencent 
déjà maintenant a liquider par l'as
sassinat leurs différends politiques. 

Au sujet de la déclaration de Roo-
sevelt. selon laquelle le « lâche a* 
sasalnat de Darlan > serait < ui 
meurtre de grande classe ». la Wl 
lhelmstrasse remarque qu'il faut voir 
la une attaque a pelno voilée con 
tre Churchill. Cette déclara Mon ae 
fait qu'exprimer la colère de Roo 
sevelt de voir ses plans pour l'Afrt 
que du Nord déjouée par ce meurtre 
provoqué par le premier ministre 
anglais. 

Le» intérêt» anglais 

dans la mort de Darlan 

Berlin. 27 décembre. — La « Cor
respondance diplomatique e t polltl 
que » commentant les clrconstan 
ces de l'assassinat fait remarquer 
que l'époque de l'attentat avait été 
habilement choisie en vue de pré 
venir, grâce au congé de troU Jours 
prévu pour la presse, une discussion 
Immédiate du * cas *. On espérait 
fermement a Londres que le léger 
recul ainsi obtenu ferait perdre a 

polémique anglo-américaine une 
bonne partie de sa véhémenoe. 

a * Correspondance s poursuit 
en opposant l'attitude des milieux 
anglais, qui tend a faire oublier 
meurtrie et le meurtrier pour ne re
tenir que 1' < éclaircissement poli
tique > qui en aurait résulté, a la 
réaction américains : 

< Washington n* semble pas dis. 
posé a laisser assassiner ses Indis
pensables partenaires locaux pour se 
contenter ensuite d'un remplaçant 
Incapable de répondre a ses vues 
L'Angleterre de son côté ne désire 
nullement voir surgir en face de 
Gibraltar une nouvelle grande puis
sance, héritière de l'empire français. 
Le contraste entre les Intérêts an
glais et américain», loin d'être adou
ci par la mort de Darlan, l 'en trou
ve accentué, comme le montrent les 
t mouvements divers » symptomatl-
ques qui l'ont accueillie. 

(Lira la taite page 2.) 

EN EXTRÊME-ORIENT 

LA GUERRE VERITABLE 
NE FAIT QUE COMMENCER 

déclare le général Tojo 

Une proclamation du Tenno 

P a y s a g e d'hiver « n Ukraine . 

NOUVELLE PROGRESSION 
DES FORCES ALLEMANDES 
dans la grande boucle du Don 

Les Soviets sont rejetés vers le nord 
et des unités encerclées 

QUARTIU CstNÉKAL OU FttHRER, 27 DÉCEMBRE. — Le haut comman
dement de formée communique : 

Dans la région da Terek, les attaques des bdrhevistes ont été moins 
violentes que les Jours précédents. Des concentrations de troupes enne
mies ont été s nés n lie», parfois par la seule action ds l'artillerie allemande. 

Entre le Don et la Volga ainsi que dans la région ds Stallngrade, des 
attaques ennemie* ont été repoussées. 

Dans la grand* boucle du Don, des formations «Infanterie et de blin
dés ont réalisé de nouvelle» pro»restions an cours de leur contre-offensive, 
rejetant encore les boicbevtste» vers le Nord et •'emparant de plusieurs lo
calité». Des forces ennemies assss Importantes pourvues ds chars ont été 
encerclées. A tous les points où la bataille fait rate, des escadrilles alle
mandes, italiennes et roumaine» ont efficacement appuyé le* troupes alliées 

Dans les secteurs central et septentrional, des attaques et des poussées 
locales de l'ennemi ont échoué. 

Ds Jour et de nuit, ravlatlon allemande a attaqué des concentrations 
ennemies et des voles ferrées. 

An cours des violents combats qui se poursuivent pour la possession du 
point d'appui ds Weuklje-Lukl, l'ennemi a subi, hier, des pertes extrême
ment élevées qui lui ont été Infligées par les troupes allemandes Inébran
lables dans la défensive. 

En Laponte, la vole ferrée de Kandalakscha a été attaquée en vol pion-
D'Importantes destructions ont été causées dans les Installation 

ferroviaires. 

Berlin, n décembre. — Dee corn- s u i t du 28 au 2d décembre, 
bâte extrêmement violents se sont Installation* ferroviaires de la 
déroulés le U décembre, par des glon ds Moscou ont été bombardées 
températures allant Jusqu'à 20* e n -
dessous de 0, entre le Don et la 
Volga, e t dans le secteur d u Don. 

Les Bolchevlstes ont déclenché, 
entre as Don et la Volga, alx at ta
ques qui se brisèrent devant le feu 
de notre artillerie. 

Dans le secteur du Don, les pertes 
i l'ennemi furent plus sévères 

encore. 
Toutes las tentatives ennemies 

furent annihilées. Lee Bolohevlste* 
ont perdu dix-neuf chars et plu
sieurs centaines de prisonniers, sans 
compter le grand nombre de ca
mions, canons e t chars détruits par 

Luftwaffe. 
Rien que dane la Journée du 
> décembre, alx avions ennemis 

ont été abattu* entre la Don et la 
Volga e t treize autres dans le sec
teur du Don. 

Le oentre de gravité de* combats 
a* situait, le 20 décembre, entre la 
Volga et le Don, ainsi que dans la 
grande boucle formé* par ce der
nier neuve. 

Au coure de la réduction d'Impor
tantes poussées soviétiques déclen
chées entre la Volga et le Don. ainsi 
qus dane la région de Stalingrad, 
des avions de combat e t des Stukas 
allemands ont infligé à l'ennemi dee 
pertes particulièrement sévères. 

Des avions a court rayon d'action 
attaquèrent aussi des colonnes 
ravitaillement, ce qui freina toutes 
autres opération» offensives de 
l'ennemi. 

Entre la Volga et le Don. les Bol-
onevlates ont perdu, le 28 décem
bre, douse avions. 

Bombardement de» voie» ferrée* 
aux environs de Moscou 

Berlin. 27 décembre. — Dans la 

Trente enfants da Nord sont partis pour Vichy 
porter lears vœux aa Maréchal 

Dimanche k 17 h. 24, trente enfantel demie: lé chanoine Depaepex*lrecteur i à l'osuvre du Maréchal en faveur des 
"ù N o r«* aont parus pour Vichy où j diocésain de l'enseignement privé; entants dont le père est décédé en 

terre en 1 U P ° r t * r o I M a u »«nréonai leurs meu- , Theilier de PonchevlUe. dtUsraé ré-1 captivité. Les enfanta emportent avec 
Eurooe en Atriaue au-* Indes en • ^ ^ VœUX P O U r 1 8 4 3 ' **u l n*" *-' ceslglonal du Secours national, et Mgr| eux de nombreuses enveloppes rea-

Bonaporte et Lyautey. ce* deux „ " ! ? ' ? • ™ I T T ' m X t * rVoMàn7e^ntAat ° n t é t * C n o ' " ' "*"* " * *°° - |K>"né . les accueillit. M. Marcel Ho-1 fermant de» dessins et deTcompl l -
«r«nd* génie*. a t» ienf comprit ^ l * * " " " f > 1 » ~ ~ . ^ I J . '« I n i q u e , et orlvèes. oarml les! va • n ^ - s 

* g * ' " L - " * V',lamJ^UL: d'ordre. prisonniers. Le. qulnae autres appa 
• a * «< * I jBj ^t état d'Ame explique, beau- t iennent au Centre de formation pro-

fessaonneUe et eux groupement* de 
Jeun< 

A 15 h. une réception eut lieu à la 
préfecture où M. Caries, préfet ré
gional, entouré de S. Km. le cardinal 

î n î T l f l ï * , ' ' T • , ^ e m i e r ^ u -coup mieux que les raisons politl-
du fait que. seul, le lien religieux 
unissait Je* sectateurs du Coran et 
donnait une forte cohésion 
civilitation organisée et codifiée par 
Mahomet. L'influence des mesures 
libérales prues par Bonaparte lors 

que*, l'attitude de* musulmans a 
regard de ceux qui osent heurter 
leur conscience et qui t'imaginent 
qu'on peut soumettre les terre* t î ld-
mloves uniquement avec des fusil*, 
des chars et des avions. Les Anglais. 

lé souvenir de ta France sont restés 
populaires dans let masses indi 

de son expédition militaire te fait a" ""' c \ " ~ 7„"„ - - ' -" 
encore sentir aujourd'hui ,ur les V*."?" * "* * " " ? ' ' MTJLTÎ 
bord, du NU. où. malore- l'abandon i *f_ trè° " — • » . — * • 1 L 2 2 t * 
lL-1 saTlass \-*ï,Jnti,~, i. - o ^ T - . décevante expérience de l'opiniâtre 

\pet. le nom et r e j i , t a n c . des musulman* « leur 
domination. Aujourd'hui, c'est aux 
Américain* de connaître à leur tour 
le* difficultés et les dangers d'une 

Quant à Lyautey, U lui a fallu [occupation qui n'a pat été soUicl-
moint dé trait luttret pour faire tèe Les caidt rassemblent leurs tri-
du Maroc dtvitè. anarchisé. une ou» dan» le S'id ma ocain La pacha 
patrie et u n e unité, en tmpotant ta de Marrakech emmène ses hommes 
volonté absolue de rerpect aux dan* le Haut-Atlas. La guerre sainte 
Marocains, à leur* usages, d leur ^ est préchée en Algérie et en Tuni-

leurs voeux pour 1943. Qulnse 0V.' œ s l g l o n a l du Secours national. 
enfants ont été choisis dans les éco-1 Lottbé. les accueillit. M. Mai 
le publiques et privées, parmi les veere. conseiller national qui 
meilleurs élèves qui ont leurs pères j pagne les enfants dans leur voyage, 

présenta au préfet du Nord le. délé
gation qui aura l'Insigne honceur 
d'anprooher le Maréchal. 

M. Caries remit k M. Hovaers un 
ohéque de 226.816 fr„ quote-part pré. 
levée par toutes las éooles publiques 
• t privées sur le produit de la sous- rent conduits au Oentre d'accueil du 

Llénart: MM. Dues, recteur de l'Aca-| crlptlon de l'Arbre de Noél qui rap-, Secours national où un goûter leur 
demie; I tevache, Inspecteur d'Aca. porta un million, et qui set destinée fut servi 

m e n u , oeuvres des petits écoliers du 
Nord. 8. Km. le cardinal Llénart re
commanda sux partants d'écouter 
sagement les paroles du Maréchal et 
d'en tirer profit. 

M'1* Oarles offrit ensuite quelques 
friandises sux jeunes voyageur» qui. 
en attendant le départ du tram ru 

cadre séculaire. Cette œuvre magni-
fique que le monde entier admirait, 
evasasa il admirait notre colonisa-
Mon de f Algérie et notre adminis 

sie. Malgré un grand déploiement 
de force, les armées américainet ne\ 
sont donc pas en sécurité otworuel 
sur la terre d'Afrique. On doit mê-\ 

trottost de la Tunisie, peut-elle être me t'attendre à une révolte de* tri-
eumpromise par la présence sur le bu* de plus en plu* accentuée, fil 
*Ol africain de* soldats américains T , et lamentable de penser que Cest 
Lot Français qui ont gardé au eue i la France qui. en dernière analyse, j 
ta fierté 6e leur empire colonial, paiera le* fratt de l'aventure 
ta la demandent avec angoisse yankee. I 

Il y a un abîme, « ntl xxnttzs» 

La réception da* écolier» i la préfeetnr* avaat War départ. <». j . de tu.) 
On remarque, derrière les enfants, au centre. M . C A R I X S , préfet régie na>, entoaré de S. Em. le cardinal 

LlEWABT. de M . TrOLUalt DC PoNCleaVILlX al d'à Mgr L o T D a t 
r» stsssuse, sa**t asBBjss>^ps»»j^nBs*jBBa> s>*ssa] tfsasaaV srVatsaajnSaâ* &*aasas*vtà jT^sans» ajfjnaijpgnjnfl, ssssfsaV . 

par des avions at les dépendances 
de deux gares Incendiées. 

De bombes out aussi été lâchées 
sur plusieurs aérodromes. 

D'autres projectiles ont décimé 
les colonnes de transport se dépla
çant sur les routes a l'ouest et au 
nord de Moscou 

Le Canada sera-t-il 
rattaché aux Etats-Unis? 

Stockholm. 27 décembre. — Sou* 
titre * Le Canada sera-t-U réuni 

aux Etate-Unls? > le < Nya Dagllgt 
Allehanda s publie une dépêche een. 
satlonnelle datée de Lisbonne. Cette 
information annonce en effet, de 
source autorisée ayant des attaches 
Intimes avec la Maison-Blanche, que 
la semaine dernière, on a discuté 
au coure de plusieurs conférences. 1* 
question de l'union de fait, après la 
guerre, entre le Canada et ses Etats. 
Unis. On ajouts que. ces derniers 
Jours. 1» problème a déjà été. en 
grande partie résolu selon les désirs 
des parties intéressées. 

Toklo, 27 décembre — Bn sa qualité 
de ministre de la guerre, le général 
Tojo a fait devant le Parsèment un 

«posé de la situation après un an 
de guerre. 

Lee rn-éparatta de l'adversaire 
donnent l'Impression. a-t-U déclaré 
que la «guerre véritable» ne fait 
que commencer. On peut évaluer à 
un million d'homme* e t k 600 avion* 
les forces années dont l'ennemi dis
pose aux Inde». Les unités nlppones 
sont en contact avec l'adversaire aux 
abords de la frontière ouest de la 
Birmanie ainsi qu'avec dix divisions 
de l'année de 'Ichcung-Ksna; dans las 
parages du fleuve Nu. dans le nord-
est de la Birmanie. Lee forces aérien
nes anglo-aaxonnee tentent d'atta
quer le» Japon»1» s a utilisant dee 
bases établies dans la TUnnan e t les 
Indes orientales. Four contrecarrer 
cette tentative, l'aviation nlnpone 
sttmqus arec un grand succès 
bases arVvwia. Ces t ainsi que de 
lourdes pertes ont été Infligées à l'en
nemi sors des raids exécutes contre 
les aéiudimue» de Tïnsuxla. Chltta-
gong et Calcutta. 

« Bn Chine, le corps expédition
naire nippon continue de livrer de 
nombreux combats e n vue d'exter
miner ss* trois millions de soldats et 
le» 800.000 communiste» de Tonoung. 
Klng. 

La proclamation dn Tenno 
Toklo. 26 decsinbre. — A la 11* 

séance extraordinaire de la Diète, 1* 
Tenno a donné lecture d'une procla
mation: 

« Notre armée a vaincu toutes le* 
Olfflcuttée dan» dee réglons Immen
ses et détruit l'ennemi partout. C e s t 
avec une profonde satisfaction que 
nous constatons que no* alliance» 
avec les pays amis sont devenues sans 
cesse plus étroites. A présent, la 
guerre est entrée dane u n e phase Im
portante. Par oorsséquent. le peuple 
nippon doit rertouoter d'énergleJlou* 
avons confiance dan» le loyalisme e* 
m flcMHts- de nos enjeu*, e t ecasssai-
tons que ne* but* de guerre soient 
bientôt atteint*. > 

Le tableau da chat** 
de la mariée nrppoae 

rendant a» quatre-vingt-unième 
séance extraordinaire de la Diète, le 
ministre de la "»»«<"•» rWilmada a 
spécifié que la marine Japonais* a 
réussi a s'assurer un véritable trem
plin pour les opérations futures dan* 
l'Océan Indien avec Burma. Anda-
men, Nloooar e t Sumatra, 

Les Japonais envisagent actuelle
ment trois zones stratégiques: océan 
Indien, le* eaux territoriale» austra
liennes e* ltocéan Pacifique. 

L'amiral n>-'-~"<« donna ensuite 
u n aperçu de* suooè* retnporté* Jus
qu'à l'heure actuelle. Furent coulés: 
11 cuirassés, 11 porte-avions dont un 
bateau-mère pour hydravion», 46 
orolseura. 48 deetroyer» et 28 aoue-
marlns, en tout 1,1 mill ion de t o n 
nes ou 88 % de la flotte de guerre 
américaine, anglaise et hollandaise. 
D'autre part, 64 navires de guerre 
ennemis d'un autre type furent cou
lés. Furent endommagés: 9 cuirsssés, 
4 porte-avion», 18 croiseurs. 33 des
troyers. 60 soua-martns et 30 navires 
de guerre d'un autre modèle. D'un 
autre coté, 424 navires de commerce 
ennemis avec une Jauge globale de 
2.270 mill ions ds tonnes furent en
voyés par le fond. Furent capture*: 
9 navires de guerre ennemis et 503 
navires de commerce avec une Jauge 
totale de 220.000 t. La marin» Japo
naise a abattu ou détruit S*S3 
avions. 

Calcutta s o u le* bombe» 
Amsterdam. 26 décesnbre. — Le 

raid aérien dirigé par la» Japonais 

23 décembre, a été le plu* vlpmrasjsf 
que cette ville ait du subir Jusqu'il 
présent. L'alerte a dur* trot» .hssjsa» 
Les avion» ont attaqué an «roi* va 
gues successives e t ont lancé de nom» 
breueee bombes. Des dégaita ont M* 

Les avions Japonais ont Jeté «•as-
tracts exhortant la population à é v a 
cuer les quartier* de la vUle où sosxt 
établies les VnetaHatlnne ninilssasa 
anglo-américaines, afin de o s pa* 
e»i«ssii' des vies hindous*. 

La* autorité* »i*a1*l«n* d* CMuuaaa 
•efforcent en vain d'enrayer ressens 
de la population. 

Les revrndkatsOM mninrmiaaa 
rVangkos-, 26 décembre. — La cotes-

mission de travail de la Ligue mal» 
eutmane dans la province de Tli n ntaar 
a déclaré qus si le gouvernement em 
garantissait pas la réalisation de* r*-

fPh. Slpho.) 

M. JeanneI 

professeur au Muséum d'histoire 
naturelle, qui vient d'être nommé 
directeur de lOffice de la recherche 

scientifique soloniale. 

Une nouvelle entrevue 
Roosevelt-Churchill ? 

Genève. 27 décembre. — Le cor. 
respondant américain du < Daily 
Express > annonce que les cercles 
diplomatique* de Washington est i 
ment très possible une nouvelle en
trevue entre M. Rooervelt et M. 
Churchill. 

sur Calcutta, dan» la nui t du 24 au chemin. 

(Fn. Sado.) 

L'EMPEREUR DU JAPON I 

vendlcatlons musulmanes. • n» posas. 
ralt y être question de rril»bnraa»a» 
dg la part des Mahometane. 

Le» contacta ùc~nippoae 
Pékin, 27 décembre. — Dana laa 

milieux polltio/ue» de Pékin, on accor
de une grande smpor»*unos aux entre
tiens de M. Weng-Tcbing-Wel ave* 
M. Tojo. k Toklo. On croit générer 
ment que le gouvarriernent nssaaaaana 
entrais Intensifiera son effort de cas-
laboratton avec le Japon. 

Le* opération» dan» la ni*at*»jnaj 
Nankin. 26 décembre. — Dans l a 

Chantoung. le 17 décembre, des for
ces armées nlppones ont encerclé laa i 
troupes de la 5* brigade comimmunsa. 
Depuis la fin du mois dernier. la» 
forces Japonaise» ont infligé à l^cr-
versai» des pertes s'élèvent k X009 
tué» et plu» de 10.000 prisonniers. 

U n * attaque aérienne 
contra l'île de Wak*> 

Toklo. 26 décembre. — Le quart»*» 
général Impérial communique: 

< Le» troupes nlppones qui o*r~ 
pent l'Ile d'Otort (vVake) ont ta» 
poussé, dans la nuit du 23 déoasaa 
u n * formation d'une cVrjnaal 
d'avions américains qui venejsssOSfB-l 
Oe» Mldway. Quatre s*perejss e n n e 
mis ont été abattus et six autre»» 
fortement endornmagésont rebroussé 

LE RAPATRIEMENT 

DE PRISONNIERS MALADES 

Un accord est Intervenu entre les 
autorités allemandes et françaises, 
pour le rapatriement de prisonniers 
malades. L'accord port* sur les prl-

d'IncsspaciU d* tra-

En Tunisie, 
XkiA fortifie ses positions 

Trois cargos et un sous-marin détniit-s 
et vingt-deux avions abattus 

t-e communiqué allemand du 27 décembre relate ; 
En Tunisie, les troupes germano-Italiennes ont fortin» les positions ssaw 

qnlses par allés et ont tait des prisonniers aa cours d'une sers» de coupe «S . 
main qui leur ont valu, en entre, un Impartant butin. Sur le front es) ' 
Tunisie, à l'occasion des bombardements allemands contre les base» al*a-
riennes, dix-sept avions ennemis ont été abattus 1» M décembre, pensa 
lesquels un certain nombre d* bombardiers lourds. En outre, l'ennemi a 
perdu 5 appareil» au cour» d'attaque» aérienne» dirigée» contre Blserte e t 
Tunis. 

Au cours ds la nuit, ans formation d'avions ds combat a toacké a n 
moyen de bombes d* grès calibra, aa aux* des côtes aliértsaaes, su» trassb» 
pas» d» gras tonna»e. 

e e 
HOME, 27 DÉCEMBRE. — La haut commandement des forces armée» 

communique : 
Dans la région désertique du sud d* la Libye, nos formations s lr t i s saau 

ont violemment sttaqué de* concentrations de véhicules autaasmhiles sans • 
mies, dont un grand nombre furent détruit» ou Incendiés. 

En Tunisie, les troupes d* l'Axe e s t consolidé la* positions si»sl»nb i 
au cours de ces derniers Jours. 

Au cours de coups d* main couronnés d* succès, des prtseaaisfs 
été ramenés dans nos ligue» ainsi que dn butin comprenant «Vas ai 
des munitions. 

La nuit dernière, l'aviation italienne a efficacement attaqué 
de Bène. La chasse sllemans* a détruit, sans sabir slls-mlm» de 
17 avions ennemis dent 1 en combat» aériens et 1* aa as*. 

Aa largs d* la eete de l'Afrt*.** da Nord française, nos art» 
pilleur» ont attaqué an eoavei angla ssasrtraln MalgM aa* Tissa 
poste *• U Safens* «anesmU. l'aviea, piloU par s* tliaSsnsnt Oats 
a atteint un cargo qui s ssssbi» ; aa autre vapeur, touché par m» 
appareil, a subi le assss» sert, tandis qu'an tretsssass asvtrs était sj 
lemment atteint que sa perte peut être considéré* eassaw eertal 

L'aviation ennemi* a s»mba»«l Tuais *t Btserte. Let éertts a» i 
Importants. La D.c.a. a descendu t bi*»b»l1il» qusarsusali*! 

par I» 

aW.lL

